
Camp Gouffre Berger du SCT37

du 11 au 20/07/2020

Jour1 samedi 11

On a pû partir tôt hier, vendredi. Récup de Louis à la gare de Grenoble 21H45. Vers 22h30, on 
arrive au gîte : Ulysse, Vincent, Louis, Jean-Luc et Pierre.

On a échangé avec Alain L et Véro qui arrive de Montrond avec les cordes fournies par Rémy, 
qu’ils ont coupé dans l’aprèm, ils n’auront les kits que aujourd’hui samedi et ils arrivent asap.

PA et Julie sont arrivés vers 3h du mat, on  décharge la montagne de courses. Puis dodo.

Le temps était à la pluie hier, couvert ce matin. On aurait sans doute eu les puits arrosés si on était 
descendu comme espéré ce matin. Pas grave,
c’est les vacances, le gîte est top :

 

et on à de quoi faire une orgie en
attendant le matos…

quand tout le monde sera réveillé, on
devrait monter à la molière pour baliser
le chemin, peut être saluer Josy et
vincent qui tienne le refuge des Freney à
la Molière... 
Sur le chemin du gouffre nous croiserons
Arthur, Jérome et Louison.

L’objectif de la journée était bien réduit, et ça n’a pas été
simple.

On a bien rencontré Josyu et Vincent au gite la Molière,
puis balisé le chemin. Les Kits, avec Alain et Vero ont fait
7h de voitrure dans les bouchon .



Par Louison :
Le but principal était des descendre les kits jusqu’à
l’entrée du trou. Malheureusement, ils arriverons avec
quelques (beaucoup) d’heures de retard. Malgré ce
contre temps, 13 des 16 kits de cordes arriveront à
destination le soir même.

Le matériel ayant trop de retard, nous avons dû tout
réorganiser les équipes du lendemain.
La première équipe, composée de Vincent, PA,
Jérome, Louison et Arthur équipent jusqu’à -250m -bas du puis Aldo.

Véro, Pierre-Yves, Julie, Pierre et Alain L. ont pour objectif d’équiper jusqu’à -640m. Il porterons 
les duvets et le Téléphone Par le Sol.
La dernière équipe : Jean-Luc, Ulysse, Alain C. et Louis-Constant fini d’apporter le reste du 
matériel jusqu’au bivouac de -500m.

Les départs se feront avec
respectivement 4 et 1h de décallage.

Jour 2 Dimanche 12 (par Vincent) :

L’équipe 1, nous décollons à 7h départ
du gîte 8h15, 9h au parking, 10h entrée
dans le berger.
J’equipe, suivit de PA qui améliore les
réglage, puis Louison, Arthur et Jérôme
qui descendent les kits suivants. Les
cordes sont en 10,5 ou 11mm, tout les
départs de vertical sont fait avec des
nœuds mickey, on coupe les codres et les dyneemas à
longueur au fur et à mesure de la descente : sécurité
maximum pour le camp international qui nous suivra.
On progresse régulièrement, sans problème particulier.
Arrivé en bas du puits aldo, nous faisons la pose repas croque monsieur dans la rivière sans étoile à 
-250. On est rejoint par l’équipe 2 vers 16 – 17h, et ils continuent leur acheminement de materiel 
jusqu’a -550m ou sera le bivouac nous entamons la remontée et croisons rapidement l’equipe 3 qui 
à le même objectif que la 2.
Nous sortons vers 19h45, et faisons un teste de communication avec le tps pimprenelle : ça marche !
L’équipe 2 est au camp, on peut échanger quelque mots, tout va bien.
Retour au gîte après passage au plein de gasoil, repas, dodo vers 1h du mat, esperant un retour par 
top tardif des autres équipes.
A 2h15, Alain L me répond par sms qu’ils sont sorti vers 1h, suivi de l’equipe3, tout va bien.
Retour au gîte 4h, repas et dodo 5. lundi repos.

Lundi 13 par Alain et Arthur
« Dans le gouffre, Alain marchait sur des crapauds sournois. » (suggestion de titre)

Nous rentrons dans le vif : 



Notre objectif, maintenant est d’équiper le gouffre jusqu’au fond « Objectif -1000 ».
Pour réussir cela, nous avons opté pour une stratégie d’équipe soudée.
Nous sommes donc rentrés dans le trou le lundi 13 juillet à 21h, rejoindre le bivouac de -500 pour y
dormir. Cette première étape a duré 3h.
Notre  première  soirée  a  été  consacré  à  l’installation  du  camp où nous  projetons  de  revenir  le
lendemain. Pour garantir la sécurité, notamment vis-à-vis de la météo, nous avons installé un TPS
(Téléphone par le sol). La première communication nous a permis de valider les prévisions météos,
heureusement  pour  nous bonnes.  Notre  premier  repas,  frugale,  fut  « finir  les  croques-monsieur

préparés une semaine à l’avance par Vincent ». (Gare aux crapauds!!!)
Premier réveil, le grand jour.
 Nous émergeons après 8h de sommeil idéalement organisés.

- 8 duvets (Dkt long A40 balles gare Hanty +15°c)
- matelas auto gonflant pour les plus chanceux (5 pour 8 : sommeil musicale)
- 2 raies chaudes au gaz et leurs popotes hein !
Une nuit de rêve spéléo !



Aux premiers rayons de soleil de nos casques, 6h, à l’heure où les crapauds de surface crachent de
bonnes nouvelles via les TPS, nous engageons dès 9h notre plongée vers -1000.
L’équipe  animée  par  un  rêve  commun est  ce  jour  constituée  de  spéléos  d’expérience  issus  de
différents clubs (Spéléo-Club de Touraine [blaireaux bleus], Compagnons de la Nuit Minérale et le
jblaireau de bvs + 91). « We are ready!»

Le vagin
Les couffinades
Le réseau des cascades 
Le grand canyon
Puits Gaché
Grande Cascade
Les blaireaux niqués dans la baignoire
Vire tu oses 
Puits de l’Ouragan
A chaque jalon, nous avons vu Vingt-Cent se liquéfier. Très longtemps solide comme un glaçon au
départ,  son investissement acharné a eu raison de lui après déjà plus de 10h. Cet immense réseau
complexe, labyrinthique, nous guidé par erreur vers un réseau parallèle en cours d’exploration.
PAdb alias Pierre-Antoine-du-berger alias Tête de Mickey alias Voleur de Deenema … Dong …
Dong … Dong … Les 12 coups de 22h30 sonnent ! Nous allons tous crever … Mélusine nous a
tendu un piège et aspiré vers un réseau en cours d’exploration. Malgré nos efforts, nous essayons de
sauver les apparences. On pense à Rémi qui a vu Julie sortir des chiottes et lui a proposé d’équiper
le Berger l’été prochain. « Nous ne pouvons pas faillir » #(hashtag)JulieAvec3gDeBieres
Resituons le contexte : oserons nous faire demi-tour à la vire tu oses … Bien sur que oui  ! Notre
exploration  reprend  le  cap  et  le  puits  du  pendule  nous  amène  vers  le  Graal  « Le  puits  de
l’Ouragan ». 23h30 nous franchissons la barre mythique des -1000m. PA immortalise l’instant de
nous 8 à 23h46 : Alain.L, Julie.L, Vincent.M, PA.M, Véronique.C, Louison.C, Jérôme.L, Arthur.L. 

Samedi des croques-monsieur, dimanche  des croques-monsieur, lundi  des croques-monsieur, mardi
des croques-monsieur, -1000 encore des croques-monsieur ! Après avoir fait le plein en énergie,
nous reprenons notre ascension vers le mythique squate.

« Je vais me coucher, je suis naze » Alain … On finira demain !



Alice-Margot-Louison mangeait tous les fond de casseroles.
  

 


